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Les 70 ans d’histoire de l’IAE Aix témoignent 
une institution pionnière dont le parcours 
est jalonné d’innovations, de proximité 
avec le monde des entreprises, d’ouverture 
internationale, et d’une forte capacité 
d’adaptation aux enjeux de chaque époque.
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LA FONDATION D’UN 
INSTITUT VISIONNAIRE 
PAR LA RENCONTRE 
DE DEUX HOMMES

1950 / 1960
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L’IAE Aix est créé en 1955 par la rencontre de deux personnages 
de la Méditerranée : 

Le premier est Gaston Berger, né au 
Sénégal en 1896, puis élève du lycée 
Thiers, étudiant à Aix-en-Provence 
et produisant en 1941 une thèse 
de doctorat en philosophie qui lui 
permet d’être nommé Professeur à la 
Faculté des Lettres d’Aix. Il exerce le 
matin sa profession première d’en-
trepreneur en engrais à Marseille, 
et il se transforme l’après-midi en 
professeur de philosophie à Aix. 

Pendant cette période il a un fils né à Marseille en 1927, le choré-
graphe Maurice Béjart.

Le second est Pierre Tabatoni, 
d’origine génoise, né en 1923, jeune 
agrégé de Sciences Economiques  en 
1950 (aux côtés de Raymond Barre) 
et nommé en 1953, Professeur à la 
Faculté de Droit et de Sciences Eco-
nomiques d’Aix-en-Provence, après 
deux années à la Faculté d’Alger. Il 
obtient une bourse de la Fondation 
Rockefeller pour un séjour long aux 
États-Unis, incluant un passage au 

département d’économie de Harvard. À Aix, les facultés de Droit 
et de Lettres occupaient alors le même bâtiment. Avant de partir 
outre-Atlantique, Pierre Tabatoni avait pu échanger avec son 
ainé Gaston Berger, fin connaisseur des universités américaines, 
car il avait été le promoteur de la Fondation Fulbright chargée 

des relations culturelles France-USA. Gaston Berger lui avait 
alors conseillé d’aller visiter en priorité la Harvard Business School 
(HBS), école atypique créée (non sans quelques remous internes) 
45 ans auparavant dans la prestigieuse et tricentenaire univer-
sité de Boston. Pierre Tabatoni, jugeant qu’il n’apprendrait rien 
de très nouveau au département d’économie, suivit le conseil de 
son ainé. Il découvrit ainsi les méthodes d’enseignement et d’éva-
luation de la HBS avec des échanges interactifs enseignant-audi-
toire, méthode qui tranchait fortement avec la tradition du cours 
magistral pratiqué dans les autres départements de Harvard, 
comme dans les facultés de Marseille et d’Aix-en-Provence. 

À son retour en France, Pierre Tabatoni rencontrera à nouveau 
Gaston Berger, devenu alors Directeur des Enseignements Supé-
rieurs (l’équivalent du Ministre aujourd’hui). Le contexte est 
celui de la fin de la première décennie des « trente glorieuses », 
période pendant laquelle des dizaines de milliers d’entreprises 
industrielles et de services ont été créés ou restructurées, susci-
tant d’énormes besoins en ingénieurs et personnels d’encadre-
ment. Acteur économique lui-même, Gaston Berger se rendait 
compte que les facultés traditionnelles devaient être bousculées 
pour s’adapter aux besoins d’une économie en rapide évolution, 
il cherchait à encourager les innovations dans l’enseignement 
supérieur à visée professionnelle1. 

1. �Au milieu des années 1950, les facultés de Sciences et de Lettres étaient principalement 
vouées à la formation d’enseignants des collèges et lycées, celle de Droit à la formation 
de juristes, de magistrats et d’avocats et celle de Médecine à la formation de praticiens 
de cet art. La recherche s’effectuait dans des grands établissements indépendants des 
facultés (CNRS, CEA, INSERM, INRA, IRD). Les besoins de formation d’ingénieurs et 
de managers pour une économie en plein essor y étaient quelque peu délaissés.

1950 / 1960
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Il fait créer l’INSA en 1955, (la même année que l’IAE), avec un 
normalien (Jean Capelle) et un entrepreneur médecin (Charles 
Meyrieux). Cette école d’ingénieurs était dotée d’un campus à 
l’américaine et accueillait des promotions de 600 étudiants !  

Dès son retour, Pierre Tabatoni parle à Gaston Berger de son 
séjour à la HBS et lui fait part de son idée d’une initiative nova-
trice à Aix. Ce dernier lui propose de créer un diplôme de troi-
sième cycle appelé Certificat d’Aptitude à l’Administration des 
Entreprises (CAAE) qui permettra de sanctionner une formation 
au management pour des diplômés de Grandes Ecoles ou issus 
des quatre facultés existantes (établies par le décret impérial de 
1808). Mais, à cette époque, toute innovation dans une faculté 
est régie par un décret très détaillé du Ministère de l’Éducation 
Nationale et c’est avec quelque peine que Pierre Tabatoni réus-
sira à faire créer l’Institut d’Administration des Entreprises selon un 
statut particulier d’institut universitaire, disposant de la liberté 
d’organiser les cours et les examens, sans dépendre des règles 
contraignantes établies pour les diplômes de la Faculté de Droit, 
déjà régis par des textes nationaux. La procédure de création 
d’un institut ayant été longue et tortueuse, les premiers diplômés 
recevront leur CAAE quelques mois avant même que l’IAE ne 
soit formellement créé.

Le programme annuel du CAAE a donc recruté dès 1955 des 
étudiants nouvellement diplômés d’une formation supérieure 
(au moins une licence ou un diplôme de Grandes Ecoles, à l’ex-
ception de la Faculté de Droit où les étudiants pouvaient s’ins-
crire en 4è année, et obtenaient ainsi leur licence et le CAAE en 
même temps). Dans cette période de changements rapides, il a 
vite semblé évident que les ingénieurs et managers en activité 
avaient également besoin de recyclage et de connaissances nou-
velles. L’IAE a donc créé, quinze ans avant qu’une loi ne l’offi-
cialise en 1971, une version « formation continue » du diplôme 
pour accueillir et former des cadres et ingénieurs en activité 

sur la région, alors que cette modalité de suivi de diplôme était 
inconnue des facultés de l’époque. L’année suivante l’IAE crée 
un diplôme « Maison », le Diplôme de Perfectionnement à l’Admi-
nistrations des Entreprises (DPAE), calqué sur le CAAE et qui vise 
un public nombreux de cadres exerçant des fonctions d’encadre-
ment mais n’ayant pas eu la chance de suivre des études univer-
sitaires complètes.

Animé de l’esprit insufflé par Gaston Berger et bâti sur l’expé-
rience de Pierre Tabatoni à Harvard, l’IAE se distingue dès ses 
premières années par son ouverture au monde professionnel 
(intervenants d’entreprise, stages obligatoires) et par sa volonté 
de concilier excellence académique et pragmatisme. Cette 
volonté se traduit aujourd’hui dans les business schools améri-
caines par le slogan « rigor and relevance ». L’IAE utilise dès sa 
création une pédagogie novatrice, par étude de cas, qui place 
l’étudiant au cœur de situations réelles, l’invitant à analyser, 
débattre et proposer des solutions concrètes. Cette méthode, 
inspirée des juristes américains où le droit en vigueur (common 
law) est enseigné au travers de la jurisprudence, est alors inédite 
en France. Elle favorise le développement de compétences ana-
lytiques, décisionnelles et collaboratives, et contribue à forger 
l’identité pédagogique de l’institut dès sa genèse. 

L’IAE Aix mettait également en exergue une autre devise :« 
double compétence », à savoir i.e. architecte + IAE, ingénieur + 
IAE, philosophe + IAE, médecin +IAE, juriste + IAE, etc…. Ainsi, 
plusieurs centaines d’ingénieurs ont reçu le diplôme CAAE et 
cette double compétence a reçu un accueil très favorable chez 
les recruteurs.

En 1957 sera créée l’Association Nationale des IAE (actuel 
Réseau des IAE), qui sera également dirigée par Pierre Tabatoni 
ses premières années, compte tenu de sa légitimité et son souhait 
de marier l’institutionnalisation du modèle des IAE (14 IAE en 
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1957) tout en laissant toute latitude 
aux « entrepreneurs institutionnels 
locaux » que sont les professeurs et 
directeurs d’IAE2. 

Au tournant des années 1960, la 
France était sensible au « défi améri-
cain » (Jean-Jacques Servan-Schrei-
ber) : moderniser son économie et sa 
formation managériale. C’est dans 
ce contexte qu’est créée en mai 1968, 
à l’aune du modèle d’Outre-Atlan-
tique, la Fondation nationale pour l’en-
seignement de la gestion des entreprises  
(FNEGE). Conçue comme un trait 
d’union transatlantique, la FNEGE 
naît du dialogue – parfois heurté 
– entre technocrates gaulliens, 
patrons modernisateurs et universi-
taires pionniers. Figure tutélaire de 
l’IAE Aix, Pierre Tabatoni, premier 
Secrétaire Général de la FNEGE, plaide pour une coopération 
active avec la Ford Foundation, tandis que Michel Debré redoute 
une « américanisation » trop poussée. Le compromis aboutit à un 
dispositif public-privé qui va faciliter l’ancrage de la gestion dans 
l’Université française et financer un vaste programme de bourses 
pour des séjours de formation en Amérique du Nord3. 

Sous l’impulsion de Charles Giraud, Secrétaire Général de la 
FNEGE et de Jean-Yves Eichenberger, son Président, plusieurs 
centaines de futurs enseignants traversent l’Atlantique. Grâce 
à Maurice Saias, diplômé en 1959 de la quatrième promotion 
du CAAE et jeune agrégé de Sciences Economiques (1966), qui 
avait accepté, à son retour des Etats-Unis en 1969 -où il avait 

2.  �Alis, D. et Laude, L. « Le développement des IAE au sein des universités françaises : un 
travail d’institutionnalisation ». Collaborations et réseaux. Approches transversales en 
management, édité par Viviani, J-L. et Bironneau, L. Presses universitaires de Rennes, 
2016, https://doi.org/10.4000/books.pur.54117 

3. �Chessel, M-E. (2002). American influences on the reform of French management 
education in the late 1960s : the case of the FNEGE. In « Américanisation en Europe au 
XXe siècle : économie, culture, politique. Volume 1 », s.d. Lescent-Giles, I., Barjot, D., de 
Ferrière, M. DOI : 10.4000/books.irhis.1871

réalisé sa thèse de doctorat de 1962 à 1965 auprès de Jacob 
Marschak à UCLA et enseigné dans plusieurs business schools-, la 
mission de conseiller scientifique à la fondation, ils sont reçus à 
Northwestern, Austin, Sherbrooke ou Harvard. 

Avec la création de l’Université d’Aix-Marseille II (Université de 
la Méditerranée) comme suite à la loi d’orientation -loi Faure- de 
1968, l’IAE devient une UER dérogatoire de cet établissement. 

Travail d’une des premières 
promotions du CAAE autour 
d’études de cas sur une table 
en forme d’« aile d’avion » 
(dixit Maurice Saias)



RECHERCHE, 
SPÉCIALISATIONS  
ET DÉLOCALISATION

1970
8
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D e 1969 au milieu des années 1970, la FNEGE mise sur 
une « masse critique » d’enseignants formés outre-At-
lantique (par exemple Pierre Eiglier et Jean-Paul Leo-
nardi), dont certains bénéficieront d’un financement 

du PhD (par exemple Michel Montebello, Jean Louis Chandon et 
Pierre Batteau) pour irriguer les instituts de gestion français. Les 
anciens boursiers, regroupés dans quelques pôles – dont l’IAE 
Aix – diffusent la recherche académique et une vision renouvelée 
du management « à la française », et ont contribué à la formation 
de nombreux enseignants-chercheurs en France. 

Les années 1970 sont marquées par une série de réformes struc-
turelles et une expansion significative de l’IAE Aix-Marseille. En 
1973, l’institut bénéficie d’un financement (« seed money ») pour de 
la recherche de la Fondation Ford, et crée le premier Centre de 
Recherche en Sciences de Gestion en France, le CEROG (Centre 
d’Études et de Recherche sur les Organisations et la Gestion). Ce 
centre joue un rôle clé dans la structuration de la recherche en 
Sciences de Gestion -un domaine alors émergeant dans l’enseigne-
ment supérieur français- au niveau national, positionnant l’IAE 
comme un acteur académique de premier plan. C’est alors que se 
développent des accords avec l’Ecole des Mines et l’ESSEC. 

Le CEROG est créé avec le soutien financier de la Fondation 
Ford4, d’une part, mais également grâce à un contexte de 
mobilisation de la FNEGE et du Ministère de l’Education 
Nationale avec Pierre Tabatoni, alors conseiller du Directeur 
des Enseignements Supérieurs. Il y a également un groupe de 
juristes et d’économistes, dont Maurice Saias, Alain Cotta, André 
Page, Roger Percerou, Claude Champaud, Jean Mérigot, qui, en 
tant que groupe de fondateurs, travaille ensemble pour poser 
les bases scientifiques et institutionnelles de la gestion comme 
discipline universitaire autonome en France, notamment par la 

création d’un doctorat en Sciences de Gestion et des modes de 
recrutement5. Le premier concours d’agrégation sera présidé par 
Roger Percerou en 19766.

L’IAE changera de tutelle lors de la création de l’université d’Aix-
Marseille III. Ce changement ne se fera pas sans heurts, et c’est 
l’intervention de Philippe Agid, Secrétaire Général de la FNEGE, 
qui permettra au CEROG de réaliser les missions qu’il s’était fixé. 
L’IAE sera dotée en postes (neuf professeurs et quatorze maîtres 
de conférences), qui assureront la pérennité du CEROG. Certains 
recrutements arriveront en provenance d’Amérique du Nord 
(par exemple Henry Mintzberg, William Mindak, David Baron, 
Floyd Brandt, entre autres), puis d’autres seront composés des 
nouveaux docteurs formés au CEROG ou dans d’autres centres 
de recherche. Les recrutements suivants seront nommés via les 
concours nationaux (agrégation ou intégration). 

Sur un plan pédagogique, sous l’impulsion de Pierre Maillet, 
directeur de la Manufacture des Allumettes d’Aix-en-Provence, 
l’IAE introduit dès sa création, un des premiers jeux de simula-
tion d’entreprise, créé avec une règle à calcul. Puis, en 1969, l’IAE 
introduira le premier jeu de simulation informatisé développé à 
l’Université du Texas. Ces jeux offraient aux étudiants une autre 
expérience pratique de la gestion. L’institut recevra un des pre-
miers ordinateurs grâce à l’intervention de Bertrand Collomb, 
alors à la Délégation Informatique. 

4.  �La Fondation Ford favorise le développement international des institutions de gestion 
françaises et européennes. La création de l’EIASM (European Institute for Advanced 
Studies in Management) en 1971 à Bruxelles participe aussi à cette dynamique 
européenne et internationale sur le plan de la recherche.

5.  �« Les instituts d’administration des entreprises veulent prouver que les universités 
peuvent enseigner la gestion », Guy Herzlich, Le Monde, publié le 2 mai 1974

6.  �Marco, L. (2006). L’agrégation de sciences de gestion (1976-2005). Revue d’Histoire des 
Sciences Humaines, 2006, 14, 173-198.

1970
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Une partie des enseignants partis aux Etats-Unis, 
notamment ceux qui rejoignent Harvard, participent 
au programme ITP (International Teachers Programme), 
dont Harvard était un des membres fondateurs. C’est 
le cas de Jean Greffeuille par exemple. 

Après la participation de Jean Greffeuille au pro-
gramme ITP en 1968-69, l’IAE sera invité à rejoindre 
le consortium ITP, consortium composé de business 
schools comme Harvard, LBS, INSEAD, HEC Paris 
ou IMEDE (actuel IMD). En 1972, quand le pro-
gramme se déplace en Europe, Henri-Claude de Bet-
tignies, enseignant à INSEAD, invitera Maurice Saias 
à faire partie du corps professoral d’ITP. 

Parallèlement, la réforme des DESS (Diplômes 
d’Études Supérieures Spécialisées) conduit à la créa-
tion de programmes plus spécialisés répondant à la 
diversification des besoins des entreprises et attirant 
un public de plus en plus large. Par exemple, la filière Marketing 
Appliqué devient une référence pour l’apprentissage de l’analyse 
de données quantitatives en France grâce à Jean-Louis Chandon. 
La filière Management des Services développée par Pierre Eiglier 
et Eric Langeard acquiert à cette époque une reconnaissance 
internationale. L’IAE devient LE centre en France pour faire de 
la recherche dans le domaine des services, renommée renforcée 
par la conférence internationale de La Londe (anciens séminaires 
de Sénanque), qui attire des chercheurs américains, et qui a fêté 
ses 50 ans en juin 2025. Les filières Gestion du Personnel/Ges-
tion des Ressources Humaines avec Alain Roger et Audit, avec 
André Rougier sont également pionnières dans leurs matières. 
Les DESS permettent le développement de multiples diplômes 

nationaux ouverts aux cadres et en formation continue.  

Enfin, un événement marquant de cette décennie est le déména-
gement en 1976 de l’IAE du centre-ville d’Aix-en-Provence vers 
le site du Clos Guiot à Puyricard, offrant à l’institut un environ-
nement propice à son développement futur sous une forme de 
campus et à l’accueil d’un nombre croissant d’étudiants et d’en-
seignants-chercheurs.

En résumé : Ainsi, des années 1950 aux années 1970, l’IAE Aix s’est 
imposé comme un établissement innovant avec une pédagogie 
active par études de cas et résolument engagé dans la formation de 
cadres capables de relever les défis d’une économie en mutation.
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PRINCIPAUX DÉFIS DE L’IAE AIX DANS  
LES ANNÉES 1950, 1960 ET 1970
À travers ces trois décennies, l’IAE Aix a dû relever des défis majeurs : 
implanter un modèle innovant avec des pratiques pédagogiques 
modernes, s’ouvrir à l’international, structurer la recherche et accompa-
gner sa propre expansion, tout en s’adaptant en permanence aux besoins 
de la société et du monde économique.

Années 1950 : la création et la légitimité
L’IAE Aix-Marseille a dû adapter le modèle américain des business 
schools à l’environnement universitaire français, alors peu familier avec 
l’enseignement du management selon des méthodes anglo-saxonnes.  Il 
s’agissait de convaincre les autorités universitaires et économiques de la 
pertinence d’une formation en gestion de haut niveau, à une époque où 
ce champ était encore peu valorisé en France. L’IAE devait séduire des 
candidats issus de parcours divers (scientifiques, juristes, ingénieurs) et 
déjà engagés dans la vie professionnelle, ce qui constituait une rupture 
avec les cursus classiques centrés sur les étudiants en formation initiale.

Années 1960 : innovation pédagogique et ouverture internationale
L’un des grands défis fut d’introduire la méthode des cas, inspirée de Har-
vard, pour remplacer l’enseignement traditionnel par une approche active 
et pratique. Cela nécessitait de former les enseignants à ces nouvelles 
méthodes et de convaincre étudiants et collègues de leur efficacité.
L’IAE s’ouvrait également à l’international, tant dans les contenus que 
dans les échanges, pour se hisser au niveau des meilleures écoles mon-
diales, ce qui impliquait la construction de réseaux et de partenariats 
étrangers.

Années 1970 : structuration, spécialisation et recherche
La création du CEROG (futur CERGAM) en 1973 a marqué la volonté de 
structurer la recherche académique en Sciences de Gestion, un champ 
alors émergeant en France. Il fallait attirer des chercheurs, développer 
des axes de recherche et obtenir des financements pour des projets de 
recherche.
Les réformes des DESS et la création de programmes spécialisés ont 
nécessité d’adapter l’offre de formation, tout en maintenant l’exigence 
académique. De nombreux domaines de la gestion et du management 
sont proposés : RH, Services, Audit, Finance Internationale… parmi tant 
d’autres. 

Extrait d’un document 
interne de 1978



L’ÈRE DE 
L’INTERNATIONALISATION 
ET DES PARTENARIATS

1980
12



1980
A u cours des années 

1980, l’IAE Aix s’en-
gage résolument dans 
la voie de l’internatio-

nalisation, affirmant sa vocation 
de « Grande Ecole de Gestion dans 
l’Université », puis de « Business 
school  dans l’Université ».  

Le programme Management des 
Activités de Services intègre en fil 
rouge de sa formation le Projet Ser-
vice, projet de création d’entreprise 
innovante, ouvrant la voie à l’entre-
preneuriat à une époque où ce sujet 
n’intéresse aucune business school.

Dans le même esprit, l’IAE parti-
cipe à des initiatives européennes 
majeures, telles qu’Euro-CIS, qui visent à accompagner les 
nouveaux États indépendants dans l’adoption de méthodes de 
management inspirées de l’économie de marché. Ces actions 
témoignent de la volonté de l’institut de contribuer à la diffusion 
des meilleures pratiques managériales à l’échelle européenne et 
internationale. C’est aussi à cette époque que l’IAE forge son 
identité singulière, résumée dans sa devise : « Dans l’Université, 
l’esprit d’une Business School ».

Cette identité s’est accompagnée de l’agrandissement de la biblio-
thèque et de la création du SIP  (service informatique pédagogique) 
en 1985, contribuant à la notion de « campus universitaire ». 

En 1987, fidèle à son esprit pionnier, l’IAE comble le vide laissé 
en finance : sous l’impulsion d’enseignants formés à Chicago et 
New York, naît le GERIF – GEstion des RIsques Financiers. 

Conçu comme un DESS intensif de quatre mois, ce programme 
s’appuie sur une mini-salle des marchés équipée d’un terminal 
Reuters et exige des candidats de solides bases en mathéma-
tiques. Lancé quelques semaines avant le krach boursier d’oc-
tobre 1987, il offre un laboratoire grandeur nature : étudiants 
et professeurs placent chacun 5 000 francs dans un portefeuille 
collectif, expérimentant en direct les modèles quantitatifs de ges-
tion du risque et, malgré la tourmente, « battent le marché ». Très 
vite, les dix premiers diplômés sont recrutés à des rémunérations 
inédites, confirmant la pertinence de la formation. Reconduit 
pendant une dizaine d’années avec des promotions de 12 à 15 
participants, le GERIF pose les fondations du MSc International 
Finance en anglais ouvert des décennies plus tard, illustrant une 
fois encore la capacité de l’IAE à anticiper les mutations des mar-
chés et à former des experts recherchés.

13

CAAE étudiant
promotion 1985 - 1986
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En novembre 1988, Jean-Louis Chandon, lors de son discours de 
rentrée, s’engageait dans la définition du terme IAE. Il disait, 
avec son humour pince-sans-rire, : « 450 étudiants inscrits dans 
7 programmes […], 2500 anciens étudiants […], 26 enseignants per-
manents et une bonne centaine d’enseignants vacataires […]. Pour 
les décrire, il suffit de dire qu’ils sont « IAE ». Par exemple un Prof 
IAE c’est un ‘Intellectuel Aimant l’Entreprise’ mais aussi un ‘Intel-
lectuel Aimant Enseigner’ ; les étudiants sont des ‘Ingénieurs ou des 
Anticonformistes ou des Economistes et, parfois, les 3 à la fois’ ; un 
ancien IAE est un ‘Inoubliable, d’Actif et d’Entreprenant’. Enfin, cer-
tains d’entre eux portent un label barbare C.A.A.E. ? ce qui signifie 
‘Certitude d’être Admis dans l’Entreprise’ ! » 

Colloque sur 
l’Interculturalité 

en management, 
mettant en avant 
la devise de l’IAE

Extrait de la brochure 
institutionnelle de l’IAE de 
1986 montrant les salles de 
classe en U et la volonté 
d’investir dans l’informatique 
toujours en vue d’offrir 
un campus moderne aux 
étudiants
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Extrait d’une lettre 
interne de 1987 sur la 
recherche à l’IAE



ACCRÉDITATIONS, 
RECONNAISSANCE 
ET INNOVATION 
PÉDAGOGIQUE

1990
16



L es débuts des années 1990 voient la naissance d’un 
diplôme d’université qui met au centre de son ensei-
gnement les « soft skills », sujet qui à l’époque n’était 
traité dans aucune business school ou Université. Les 

team-building en début de programme pour construire la cohésion 
de la cohorte se mettent en place, des sessions expérientielles 
et réflexives qui abordent les apprentissages par une pédagogie 
inductive, et qui positionne dès le début de l’année académique 
le style unique de l’IAE auprès de ses étudiants.

En 1991, Pierre Batteau et ses collègues du consortium ITP, 
créent EDAMBA (European Doctoral Programmes Association in 
Management and Business Administration), convaincus que, bien 
qu’exigeant des compétences différentes, l’enseignement et la 
recherche sont deux activités jumelles — une conviction large-
ment partagée aujourd’hui, si l’on en juge par les déclarations 
de mission des universités, les propos des doyens de business 
schools et les pratiques des organismes d’accréditation interna-
tionaux. EDAMBA a soutenu de nombreuses institutions dans la 
création de leurs programmes doctoraux en Europe, puis de la 
création de DBA à l’heure actuelle. 

Les années 1990 voient la consolidation de l’ancrage interna-
tional de l’IAE, qui débouchera sur une reconnaissance institu-
tionnelle sans précédent. En 1999, l’IAE Aix devient la première 
école de management publique française, et la 17e école dans le 
monde, à obtenir l’accréditation EQUIS, une distinction pres-
tigieuse qui atteste de la qualité de ses programmes et de son 
ouverture internationale. Cette accréditation, renouvelée au fil 
des ans, positionne l’IAE parmi les meilleures institutions euro-
péennes du secteur.

L’accueil du programme ITP  (International Teachers Programme), 
en collaboration avec des institutions prestigieuses telles que 

LBS, SDA Bocconi ou SSE, marque une étape clé : ce programme 
favorise le partage de pédagogies innovantes et d’expériences 
interculturelles entre enseignants du monde entier. L’IAE 
accueille alors de plus en plus d’enseignants et d’étudiants 
internationaux, enrichissant la diversité des perspectives et des 
approches managériales au sein de l’institut.

L’IAE, qui a toujours proposé une offre de formation au format 
« executive », avec des cours de demi-journée ou de journée com-
plète sur un sujet dédié, a adapté ses cursus en proposant des 
parcours en anglais, en devançant de 20 ans la loi Fioraso de 2013 
qui donnera un cadre juridique à cette orientation. Cela a impli-
qué une démarche générale d’apprentissage de l’anglais par tout 
le corps enseignant et le personnel administratif, afin de pou-
voir offrir un enseignement de qualité en langue anglaise et un 
suivi professionnel des étudiants. Une formation à la langue et 
cultures françaises est également proposée systématiquement à 
tous les étudiants étrangers inscrits à l’IAE.

Parmi les innovations marquantes de cette période figurent la 
co-création du programme EuroMBA, programme MBA délivré 
en consortium entre cinq écoles de management européennes, 
avec un format « blended learning », des cours asynchrones en dis-
tanciel avec la technologie fournie par Open Universiteit des Pays 
Bas, parsemés de semaines résidentielles en présentiel dans cha-
cune des écoles partenaires autour d’une thématique immersive 
et incluant une pédagogie active et expérientielle. Ce format était 
unique dans le monde dans les années 1990. On citera également 
la mise place des Séminaires Internationaux dans l’institut, c’est-
à-dire des sessions intensives et transversales aux cursus des 
étudiants, animées par des professeurs invités venus du monde 
entier, qui s’ancrent durablement dans l’ADN de l’école et contri-
buent à l’enrichissement pédagogique des étudiants. L’IAE lance 
également son MBA full-time, un programme entièrement en 
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anglais, axé sur des thématiques peu traitées dans le monde uni-
versitaire de l’époque : « Change & Technology », et aligné sur les 
standards internationaux des MBA. 

Durant cette période, l’IAE s’ouvre aussi à l’alternance, avec l’ou-
verture en 1996 de l’alternance sur trois programmes, ce qui per-
mettait à ces étudiants de combiner formation théorique et expé-
rience professionnelle. En parallèle, l’IAE renforce son réseau de 
partenaires internationaux, facilitant la mobilité étudiante et la 
coopération scientifique.

Si les programmes organisent tous les ans des célébrations, 
quelques DESS commencent à organiser des soirées de remises 
des diplômes formelles, rassemblant les étudiants à diplômer et 
ainsi que des représentants d’entreprises - le DESS Marketing 
organise cette manifestation en 1998 à l’espace Paul Ricard à 
Paris, avec des parrains et marraines de « promo ». Cette tradi-
tion va ensuite se généraliser, s’institutionnaliser et être organi-
sée au sein même de l’IAE. 

Cette décennie continue de développer sa culture de « campus 
universitaire », et voit la création du laboratoire multimédia et 
de la reprographie à l’IAE. L’institut voit également l’offre de 
ses services aux étudiants se développer notamment pendant 
des périodes où le marché de l’emploi est plus tendu que dans le 
passé, avec la création du Service Carrière, qui inclut le Service 
Emploi et Stages déjà existant et co-créé initialement avec l’As-
sociation des Diplômés (AAIAE). Le Service Carrière développe 
les « Journées Carrière » et les « Forums Entreprises ». L’institut 
voit également la création du Service Formation Continue pour 
gérer l’accompagnement des dossiers de demande de soutien. On 
notera la réalisation de « la bulle », partie du bâtiment proche de 
l’accueil, lieu de rencontre des étudiants, qui devient le théâtre 
d’expositions d’artistes peintres et sculpteurs, afin de confronter 
les étudiants en management à la création artistique. 
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G à D : Pierre Batteau,  
Jean-Louis Chandon,  
Olivier Tabatoni                                

Robert Weisz                       

Jacques Isetta et son 
initiative artistique 
pour les étudiants                   



Création de 14 programmes 
entre 1955 et 1995
(extrait du ‘Guide de 
l’Etudiant’ de l’année 
académique 1994-1995) 
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STANDARDS 
INTERNATIONAUX, 
RÉFORME LMD ET 
DIVERSIFICATION

2000
20



2000
L es années 2000-2010 sont marquées par une adaptation 

continue aux standards internationaux et par d’impor-
tantes réformes académiques. Le programme EuroMBA 
sera accrédite AMBA en 2001, et le MBA full-time 

« Change & Innovation » sera accrédité AMBA en 2004. Dans la 
foulée, l’ensemble des Masters de l’IAE seront accrédités AMBA 
à partir de 2005, confirmant l’excellence académique et l’enga-
gement international de l’institut. L’IAE crée l’Executive MBA 
(EMBA), un programme destiné aux cadres expérimentés, qui 
répond aux exigences des standards internationaux et attire un 
public diversifié. Ce programme attirera des cadres de grandes 
entreprises locales, on peut citer notamment, la Société Foselev. 

L’IAE inscrit l’entreprenariat et la création d’entreprise comme 
l’un de ses axes pédagogiques avec notamment la création de son 
propre incubateur à la suite d’un partenariat avec SUN Micro-
system et la société régionale de capital-risque Samenar. Les 
étudiants inscrits aux volets « création d’entreprises dans les 
nouvelles technologies » de différents programmes (Master MTI 
-Management Technologies de l’Information-, CAAE, MBA) 
ont l’opportunité de créer leur start-up et d’être hébergés dans 
l’incubateur. Aussi, l’IAE dispense des séminaires de formation 
en gestion aux futurs créateurs d’entreprise de la région, notam-
ment dans le cadre d’une convention avec l’incubateur interuni-
versitaire Impulse.
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Inauguration de l’incubateur : 
Alain Ged et Patrick Rousseau
               

Jean-Louis Chandon, participante 
CAAE, Jacques-André Bartoli 
(créateur de l’incubateur)
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L’IAE développe également les missions de conseil dans les 
entreprises par les étudiants de nombreux programmes, missions 
en accompagnement du changement, en stratégie d’entreprise, 
en communication, sous forme courte (flash consultings ou speed 
workshops) ou format long (3 mois de mission supervisée). 

La réforme LMD (Licence-Master-Doctorat), qui harmonise les 
diplômes européens, conduit l’IAE à restructurer son offre de 
formation. L’harmonisation des diplômes aux standards euro-
péens implique la création de Master, diplôme composé de deux 
années, la première correspondant à l’ancien DESS. Cette nou-
velle structuration conduit à l’ouverture en 2004 du Master 1ère 
année. Cela implique que nos étudiants en formation initiale 
sont amenés à passer deux années à l’institut au lieu d’une. De ce 
fait, la population étudiante rajeunit, incitant l’institut à adapter 
ses méthodes pédagogiques et son accompagnement. Des MSc 
(Master of Science) sous la forme de DESU (Diplôme d’Etudes 
Supérieures Universitaires) sont créés et adossés aux Masters, 
offrant un double diplôme. 

Compte tenu du caractère de management général du Master 
1ère année (M1), la devise « double compétence » s’applique dès 
ce moment à l’ensemble des programmes de l’IAE, le Master de 
l’IAE pouvant accueillir des profils d’études divers. Cette nou-
velle année sera professionnelle et internationale, induisant la 
création du Service des Relations Internationales permettant 
d’offrir de nouvelles opportunités de mobilité à cette génération 
de jeunes étudiants. Dans cette dynamique, des « Electives » sont 
conçues dans le cadre du Msc, afin d’assurer une transversalité 
parmi les cursus en Master 1 et 2, s’ajoutant ainsi aux Séminaires 
Internationaux. 

Portfolio des programmes de 
l’IAE, extraits des rapports 
EQUIS 2015 et 2018
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L’affluence d’un plus grand nombre d’étudiants permet à l’IAE 
de construire un nouveau restaurant universitaire en partena-
riat avec le Crous sur le campus. Les liens avec le milieu écono-
mique restent très actifs, avec l’ouverture de certains séminaires 
de recherche aux entreprises, des conférences en soirée animées 
par des managers et organisées par les étudiants, des conférences 
spécialisées reliant Recherche et pratique, des journées de confé-
rences-débats afin d’aller à la rencontre du réseau des parte-
naires entreprises de l’IAE. C’est à cette période également que 
l’IAE va institutionnaliser la remise des diplômes annuelle, avec 
un format faisant référence aux pratiques d’Outre-Atlantique 
(incluant par exemple la toque  ), renforçant ainsi davantage 
l’esprit de promotion des étudiant en proposant un lieu de ren-
contre formel mais également festif, en présence des membres de 
la famille des étudiants, et de tous les acteurs de l’Institut.

Le Master MGIM (Master of Global Innovation and Management) 
voit le jour avec une architecture en carrousel entre des universi-
tés à Aix, Raleigh aux Etats-Unis et Zhejiang en Chine. Ce pro-

gramme est entièrement dédié au management de l’innovation et 
est particulièrement novateur dans sa pédagogie, faisant même 
intervenir Angelin Preljocaj et ses danseurs pour favoriser la 
créativité des étudiants, et les amenant au CIAM (Centre Inter-
national des Arts en Mouvement) pour renforcer l’esprit d’équipe 
par des expériences inhabituelles.

Une autre programme international prestigieux est également 
mis en place, le triple diplôme IMMIT (International Master of 
Management of IT), avec les universités de Tilburg (Pays-Bas) et 
de Turku (Finlande). Ce programme est labellisé Erasmus Mundus 
par l’Union Européenne, permettant aux étudiants du monde 
entier de percevoir des bourses d’étude et d’obtenir un triple-di-
plôme européen. 

En 2008, le CEROG évolue pour devenir le CERGAM (Centre 
d’Études et de Recherche en Gestion d’Aix-Marseille) à la suite 
de la fusion de quatre centres de recherche au niveau local. Cette 
transformation intègre et consolide les différentes équipes de 

Festival International 
début des années 
2000                                                       

Festival International 
2009                                              



recherche actives dans le domaine 
du management au sein des facul-
tés, instituts et écoles d’Aix-Mar-
seille Université et de l’Univer-
sité de Toulon. Aujourd’hui, le 
CERGAM compte plus de 65 pro-
fesseurs et maîtres de conférences, 
43 chercheurs associés et 74 doc-
torants, ce qui en fait l’un des plus 
importants centres de production 
de thèses en Sciences de Gestion  
en France.

En 2005, l’IAE célèbre ses 50 ans, 
fort de son histoire, de sa réputa-
tion d’excellence et de son posi-
tionnement unique à l’interface 
de l’université et du monde écono-
mique.

PRINCIPAUX DÉFIS DE L’IAE AIX AU 
COURS DES ANNÉES 1980, 1990 ET 
2000 
L’IAE Aix a relevé les défis de la reconnais-
sance académique, de l’internationalisa-
tion, du maintien de l’innovation pédago-
gique, de la professionnalisation, tout en 
s’adaptant aux grandes réformes de l’en-
seignement supérieur et aux attentes du 
monde économique.

Années 1980 : Internationalisation  
et ouverture
Face à la concurrence croissante des grandes 
écoles et des business schools privées, l’IAE 
devait affirmer son positionnement unique 
de « Business school dans l’Université » et 
développer une offre de formation différen-
ciante pour attirer des étudiants de profils 
variés.
L’IAE a dû s’adapter à une nouvelle ère 
marquée par la mondialisation de l’ensei-
gnement supérieur. Il s’agissait de nouer 
des partenariats avec des institutions étran-
gères, et d’attirer enseignants et étudiants 
internationaux, de se conformer à des stan-
dards pédagogiques et organisationnels 
internationaux, notamment en matière de 
langues d’enseignement, de mobilité et de 
reconnaissance des diplômes.

Années 1990 : Reconnaissance, 
accréditations et innovation
L’IAE a lancé ses premiers MBA, dont 
l’EuroMBA, en consortium avec d’autres 
écoles européennes, et a commencé à ouvrir 
ses programmes à l’alternance à partir de 
1996, ce qui impliquait de tisser des liens 
étroits avec les entreprises et d’adapter 

les rythmes pédagogiques à la réalité 
professionnelle.
L’un des grands défis fut d’obtenir l’accré-
ditation internationale EQUIS (1999), ce qui 
nécessitait de revoir l’organisation interne, 
les processus qualité, l’internationalisation 
du corps professoral et la professionnalisa-
tion des cursus.

Années 2000 : Professionnalisation, 
adaptation aux réformes et croissance 
maîtrisée
L’alignement sur le système Licence-Mas-
ter-Doctorat a nécessité une profonde res-
tructuration de l’offre de formation, et les 
DESS disparaissent au profit de la deu-
xième année du parcours en Master. 
L’IAE a progressivement généralisé l’alter-
nance et les contrats professionnels dans 
ses masters, ce qui impliquait de renforcer 
les partenariats avec les entreprises et de 
garantir une adéquation entre formation 
académique et besoins du marché du tra-
vail.
Face à une demande croissante, l’IAE a 
fait le choix d’une croissance maîtrisée, 
privilégiant la qualité de l’encadrement, la 
sélectivité et l’accompagnement personna-
lisé des étudiants, tout en consolidant son 
positionnement de niche et son attractivité 
internationale.
Avec la montée en puissance des exigences 
internationales de la recherche, l’IAE a dû 
valoriser sa recherche en Sciences de Ges-
tion, et notamment en langue anglaise, afin 
de rester compétitif dans le cadre des accré-
ditations et des classements nationaux et 
internationaux. 
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Nouvelle parue dans La 
Provence du 29 mai 2005

Extrait de la newsletter 
IAENews de mars 2005 

sur le Jubilé de l’IAE



ADAPTATION, 
INNOVATION ET 
ENGAGEMENT 
SOCIÉTAL

2010
26



2010
L a décennie 2010-2020 marque une période d’adaptation 

profonde et d’innovation continue pour l’IAE Aix. En 
2012, l’institut s’intègre pleinement à la nouvelle entité 
Aix-Marseille Université (AMU), issue de la fusion des 

trois universités historiques d’Aix-Marseille. Cette intégration 
permet à l’IAE de bénéficier d’un environnement universitaire 
élargi, de mutualiser des ressources et de renforcer ses synergies 
avec d’autres disciplines et composantes.

L’internationalisation reste une priorité stratégique : en 2010, 
plus de 70 accords de partenariat sont signés, permettant non 
seulement d’envoyer les étudiants de Master 1 à l’étranger, mais 
aussi d’accueillir un nombre croissant d’étudiants internatio-
naux, dans le cadre du développement des échanges. Ces efforts 
portent la proportion d’étudiants internationaux à 30 % des 
effectifs. 

Dans le cadre de l’internationalisation et des exigences interna-
tionales, l’IAE lance la démarche de transformation des ensei-
gnements autour de l’approche par les compétences et l’identifi-
cation des ILO (intended learning outcomes), structurés en blocs de 
compétences clés des programmes5 (bloc 1 – capacités managé-
riales ; bloc 2 – compétences de créativité et de gestion de projet ; 
bloc 3 – compétences relationnelles et de communication ; bloc 4 
– compétences de recherche ; bloc 5 – compétences de leadership 
humain) et des descripteurs de Dublin. 

L’IAE renforce également la professionnalisation de ses cursus, 
notamment en développant l’apprentissage par l’ouverture en 
2011 de la totalité des programmes à l’alternance, et en multi-
pliant les liens avec les entreprises, favorisant ainsi l’insertion 
professionnelle rapide de ses diplômés. Entre 2011 et 2024 le 
nombre d’étudiants en apprentissage à considérablement évolué, 
passant de 120 à 330. Ces initiatives vont de pair avec le fort lien 
entre l’IAE et ses diplômés, qui sont régulièrement sollicités et 
invités dans le cadre de nombreux événements professionnels à 
destination des étudiants. 27

Œuvre de Pedro 
Sagasta dont l’IAE 
a fait l’acquisition 

en 2014

5. �Seul le Master de Recherche présente des ILO différents : bloc 1 – compétences de 
créativité et de pensée critique ; 2 – compétences méthodologiques ; bloc 3 – compétences 
de rédaction académique ; bloc 4 – compétences de conseil ; bloc 5 – compétences de 
communication
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L’IAE s’adapte également au mode de communication de ses étu-
diants : présence sur les réseaux sociaux dés 2010, la réalisation 
de lipdubs par les étudiants, la création d’une chaîne YouTube… à 
des moments où très peu d’entités universitaires étaient ouvertes 
à ces canaux de communication. 

En 2015 l’IAE fusionne le MBA full-time et l’Executive MBA et 
offre ainsi un cursus en temps plein et en temps partiel simul-
tanément, avec un design exclusif basé sur des semaines rési-
dentielles alternées. Ce format permet aux participants des 
deux modalités de suivi d’élargir leur réseau et de mutualiser les 
apprentissages. Ce programme bénéficiera de nombreuses colla-
borations avec des partenaires français (ENSAM Paris, Telecom 
Paris, IGS) et internationaux (Italie, Allemagne, Brésil, Ukraine, 
Inde, Vietnam, Etats-Unis…).

Alors, on devine qui est qui ?

Alors, on devine qui est qui ?

Lors de la célébration des 30 ans du Programme RH 
de l’IAE Aix de mai 2008, Daniel Rolland rappelait 
que « tout au long de ces 30 ans, 721 participants 
ont suivi le programme et nous sommes très fiers 
de constater qu’ils ont fait de beaux parcours, 
beaucoup d’entre eux occupant des postes RH 
importants dans des organisations prestigieuses ! »
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Pierre Eiglier lors d’un atelier 
recherche sur les services

En 2018, soit vingt ans après sa première édition, le programme 
ITP (International Teachers Programme) est organisé une nouvelle 
fois et permettra d’accueillir plus de 80 professeurs de manage-
ment du monde entier pour deux sessions conçues sous le signe 
de l’innovation pédagogique et l’insertion culturelle, avec notam-
ment des séances au Conservatoire de musique Darius Milhaud 
pour rapprocher l’expérience du chef d’orchestre de celle de 
l’enseignant. C’est également à cette période que sont lancés les 
Study Tours : des séjours immersifs à l’étranger pour l’ensemble 
des étudiants d’un même programme. Ces voyages visent à ren-
forcer la cohésion de promotion tout en permettant aux partici-
pants de découvrir de nouvelles pratiques pédagogiques dans les 
universités partenaires, situées en Europe, en Asie et en Amé-
rique du Nord, avec une expérience globale pour les étudiants qui 
inclut des cours assurés par des enseignants locaux, des visites 
d’entreprises et un programme culturel riche.

Teambuilding : 
expérience, réflexivité, 
coopération, cohésion 
(2014, 2016)
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Consortium ISBM (International Schools of 
Business & Management), issu de la brochure 

ITP des éditions IAE de 2017 & 2018 
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L’IAE Aix s’affirme alors comme un acteur engagé dans la Res-
ponsabilité Sociale des Organisations (RSO) : le développement 
durable, l’éthique et la responsabilité sociétale deviennent des 
axes majeurs de ses programmes de formation et de recherche. Les 
cursus intègrent des modules dédiés à la transition écologique, à la 
diversité, à la lutte contre les discriminations et à la gouvernance 
responsable. Cette orientation se traduit également dans les acti-
vités de Recherche et les partenariats institutionnels, positionnant 
l’IAE comme une référence en matière de management respon-
sable. Aussi, l’institut ajoute un acte symbolique volontaire lors 
des remises des diplômes : la lecture et la signature individuelle du 
‘Serment du Management’ , faisant (r)appel à la responsabilité des 
managers lors de leurs prises de décision dans les affaires.

Célébration de remise 
des diplômes 

Maurice Saias en conférence 
conclusive lors de nombreux 
programmes exécutifs, 
embarquant son audience (ici 
EuroMBA)



TRANSFORMATION, 
RÉSILIENCE ET IMPACT 
DANS L’ÈRE POST-COVID

2020-2025 
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2020-2025 
L a période 2020-2025, profondément marquée par la pan-

démie de Covid-19, constitue un véritable tournant pour 
l’IAE Aix. Face à la crise sanitaire, l’institut, comme 
toutes les autres institutions, doit opérer une transfor-

mation rapide et inédite : le basculement vers l’enseignement à 
distance. Les formats comodaux et hybrides s’imposent, boule-
versant les pratiques pédagogiques traditionnelles, mais permet-
tant de rester en lien avec les étudiants dès que la loi le permet. 
Cette adaptation, d’abord subie, devient progressivement une 
opportunité d’innovation : l’IAE développe des dispositifs numé-
riques avancés, expérimente de nouveaux outils collaboratifs et 
repense la relation pédagogique autour de l’autonomie et de l’en-
gagement des étudiants. 
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Rénovation du bâtiment de 
l’IAE (travaux terminés en 
2022)

A contrario d’autres institutions qui sont restées fermées 
quasiment un an et demi, l’IAE (et AMU, avec sa politique 
« socialement engagé ») a réouvert ses portes -avec des 
protocoles sanitaires stricts- à de nombreuses reprises entre les 
confinements successifs entre mars 2020 et septembre 2021, 
montrant sa volonté d’accueil des étudiants en salle de classe 
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Avec le retour progressif au présentiel, l’IAE valorise à nouveau 
les pédagogies actives et expérientielles : Study Tours à l’inter-
national à l’ensemble des MSc, Wei3 (week-end innovation) sur 
l’entrepreneuriat tutoré, hackathons et projets entrepreneuriaux 
sont intégrés dans les cursus pour favoriser l’apprentissage par 
l’action et la créativité. De nouveaux programmes comme le BIP 
(Blended Intensive Programme) en Entrepreneuriat, le programme 
en consortium européen EHRM (European Human Resources 
Management), le programme Deeptech Transform dédié à l’entre-
preneuriat Deeptech, des parcours dédiés à l’entrepreneuriat, à 
l’innovation sociale et à la gestion du changement, sont des illus-
trations du rôle d’incubateur de talents internationaux et créa-
teurs de valeur pour le territoire que constitue l’IAE. L’institut a 
même lancé son Tedx IAE Aix-Marseille depuis 2023, qui béné-
ficie d’un fort succès. 

L’institut poursuit son engagement en faveur du Leadership 
Responsable, en intégrant dans ses enseignements les enjeux 
des transitions sociales, environnementales et digitales. Les étu-
diants sont sensibilisés à l’impact des organisations sur la société 
et formés à piloter des projets de transformation durable. L’ins-
titut met en avant son impact sociétal, attesté par la labellisation 
BSIS (Business School Impact System), qui évalue et valorise l’in-
fluence de l’école sur son écosystème local, national et interna-
tional : création d’emplois, dynamisation du tissu économique, 
rayonnement académique, engagement citoyen et contribution à 
la transition écologique.

Actuellement l’IAE traverse une double transition : une transi-
tion liée au climat, avec la participation de l’institut à la CEC 
(Convention des Entreprises pour le Climat), qui a permis de 
dresser une feuille de route permettant de faire de la transition 
environnementale une force pour l’institution, puis de valori-
ser le modèle de ‘business School publique’ ; et la transition liée à 

l’arrivée massive des IAg (intelligences artificielles génératives) 
dans l’enseignement et la recherche. L’IAE a lancé une démarche 
de formation collective pour l’ensemble des enseignants perma-
nents et vacataires de l’institut, démarche unique dans l’ensei-
gnement supérieur public en France à ce jour. 

L’IAE, de par sa nature d’école de management au sein d’une 
grande université, a développé une forme d’ambidextrie, d’agi-
lité, qui lui permet de gérer des injonctions qui peuvent sem-
bler et être vécues comme paradoxales entre, d’une part, l’en-
vironnement concurrentiel des business schools et, d’autre part, 
l’appartenance à une grande université. Tout en préservant la 
liberté académique des enseignants, l’ensemble du corps profes-
soral accompagne les étudiants à devenir des managers ou des 
enseignants responsables, éthiques, prêts à garder leur capacité 
à apprendre tout au long de leur vie et à avoir un impact positif 
sur le monde.
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PRINCIPAUX DÉFIS DE L’IAE AIX AU COURS 
DES ANNÉES 2010 À 2025
L’IAE Aix a dû conjuguer transformation numérique, interna-
tionalisation, innovation pédagogique, engagement sociétal, 
gestion de la croissance et modernisation organisationnelle 
pour maintenir son excellence, son attractivité et son impact 
dans un environnement en transformation rapide et rester 
fidèle à sa mission de former des leaders responsables dans un 
monde en profonde mutation.

L’adaptation de l’IAE au système européen LMD a poussé 
l’institut à reconstruire son identité. Le nombre d’étudiants 
en formation continue a fortement diminué compte-tenu de 
la transformation des parcours DESS en parcours Master, et 
la population étudiante a rajeuni compte tenu de l’intégration 
de la 1ère année du Master dans le parcours IAE. Cependant, 
l’ancien CAAE (Master Management Général) s’est renforcé à 
travers son double cursus en formation initiale et formation 
continue.

La crise du Covid-19 a imposé une transition rapide vers l’en-
seignement à distance et les formats hybrides, bouleversant les 
pratiques pédagogiques conventionnelles. L’IAE a dû se réin-
venter pour garantir la continuité et la qualité de l’enseigne-
ment. La pandémie a révélé la nécessité d’une grande agilité 

pour faire face à l’incertitude, renforcer la capacité d’adapta-
tion des équipes et soutenir les étudiants dans un contexte de 
crise.

L’IAE a poursuivi ses démarches pour conserver les accrédita-
tions internationales, essentiels à sa reconnaissance mondiale, 
tout en développant de nouveaux partenariats académiques et 
professionnels à l’étranger. L’IAE a œuvré pour préserver l’at-
tractivité auprès des étudiants étrangers malgré les restrictions 
de mobilité et la concurrence accrue des autres institutions. 

L’IAE a renforcé l’intégration de projets collaboratifs autour de 
thématiques transverses comme l’entrepreneuriat et l’innova-
tion, et a multiplié les dispositifs professionnalisants et inter-
nationaux, comme les Study Tours dans l’ensemble des cursus 
pédagogiques, pour répondre aux besoins du marché et favori-
ser l’employabilité des étudiants. 

L’IAE a intégré les enjeux de transition numérique, écologique, 
d’éthique et de responsabilité sociale dans ses cursus, répon-
dant ainsi aux attentes croissantes des étudiants, des entre-
prises et de la société. L’institut a mis l’accent sur la formation 
de leaders capables de piloter les transitions actuelles autour 
d’un leadership humaniste, et a valorisé son impact sociétal à 
travers la labellisation BSIS.

En conclusion, cette riche histoire récente témoigne de la capacité de l’IAE Aix-Marseille à se réinventer, à répondre aux mutations du 
monde du travail et à former des leaders responsables, capables de comprendre et d’agir sur les complexités du monde contemporain 
des affaires, tout en restant fidèle à ses valeurs fondatrices d’innovation, d’excellence et d’engagement sociétal.
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Evolution du logo 
institutionnel de l’IAE
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    Direction

1955-1961 Pierre Tabatoni

1961-1963 Jean-Claude Dischamps

1963-1966 Jean-Claude Perrin

1966-1968 Pierre Lucas

1968-1970 André Rougier

1970-1974 Maurice Saias

1973-1978 André Rougier

1978-1981 Pierre Eiglier

1981-1983 Michel Montebello

1983-1988 Pierre Batteau

1988-1990 Jean-Louis Chandon

1990-1992 Joseph Ciarlo

1992-1993 Pierre Batteau

1993-1998 Robert Weisz

1998-2001 Patrick Rousseau

2001-2009 Alain Ged

2009-2013 Patrick Rousseau

2013-2020 Virginie de Barnier

2020-2021 Ariel Mendez (a.p.)

2021-    Antonin Ricard



Texte co-écrit par Pierre Batteau, Carolina Serrano-Archimi 
et Maurice Saias pour la célébration des 70 ans de l’IAE 
Aix du 3 juillet 2025. Nous remercions de tout cœur les 
retours et feedbacks de nombreux collègues enseignants et 
administratifs qui ont permis de rendre le texte aussi exhaustif 
que possible.

Ce travail a eu comme déclencheur la participation des 
auteurs à la 5è Journée de la Pensée Managériale du 26 avril 
2025 organisée à la MEGA par Cédric Poivret, MCF Université 
Gustave Eiffel et IRG (Institut de Recherche en Gestion), qui 
a souhaité mettre l’IAE Aix à l’honneur.
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